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NOTICE OF SALE
То Noel F. Goudreau, of the Pa­

rish of St André in the County 
of Madawaska and iProvince of 
New Brunswick, - Farmer, and 
Nancy Goudreau, his wife, 

their heirs, executors, adminis­
trators and assigns, and to all 
others whom it dothor may-in 

any wise concern:—
NOTICE IS HEREBY GIVEN 

that therecwi'.l be sold at public 
auction in front of the Law Offi­
ces of John M. Keefe/' at the 
Town of Grand Falls in :the 
County of Victoria ■ and Province 

ПСТІТСС іИИЛиЯ№> of New Brunswick, on,Friday, the 
rblllto APIPlUIltEirr twelfth day of September, A.D.,

і ■ . ..........— 1930,. at the hour of two o’clock
as і, ; I, _ Г* 1............. I i|| *e afternoon, all that lot of
ln6SII№) * ВСЯ f ISufurw land situate in the Parish of St.

Faitee venir la IktB" de prix1 André in the County of Madawas- 
cinculaire, vous renseignant pour ka and Province of New Bruns- 
l’adiat de vos tabacs en feuMet; wick, bounded and "described as 
hachés, cigares et artidles de fu- follows, te-wit:— “Beginning at 
meurs de la Maison J. A. PILON, a post standing on the eastern 
St-Roch l’Adligan, Comté L’As, side of a reserved road, at the

angle of Lot Num­
ber Thirty-two (32) located--th 

CHASSEURS William Bois, in the Comeau
Voulea-vous connaître com- RMgrSettilementythcnce running 

ment faire un, trappe pour cap- ЬУ ‘h= magnet south 45 degrees 
turer le vison sans le blesser ; corn east 67 Lchains to th« western side 
ment la placer, où et pourquoi °,f ап0*ег reservtd road; thence 
Demandez détail» à W. A. HAD- alo,ng‘he ?a™e aouth 27 degrees

and 30 minutes west 15 chains 
and 75 'links; thence north 45 
degrees west-67 chains to another 
>ost standing on the eastern side 

Ferme de 230 acres dont 75 en •>£ the first aforesaid reserved 
culture, comprenant aussi bâtis- oad ; and thence alond same 
see, avec ou sans roulant, située à îorth 27 degrees and 30 minutes 
Boucher. Office à 1 Уі mille de la :ast 15 chains and 75 links to the 
ville d'Edmoindston ; cause de >Iace of beginning”. Containing 

vente, mauvaise santé. Prix mo 100 acres more or less and distin- 
déré et conditions de paiement fuished as Lot Number Thirty 
faciles. S'adresser à Alphée LA- (30), in the Cbmeau Ridge Set- 
COMBE, Boucher Office, N. B. lement, granted by the Crown 
1043—j.n.o. 7a. o Frank Goudreau.

TOGETHER WITH the buil- 
lings and improvements thereon 
ind the appurtenances to the same 
lelonging.

The above sale will be made
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sumption, P. Qué. 
948—j.n.o.-13tn.

most western

:

LEY, Stanstead, Qué. 
1030—12fs-17jt1

FERRE A VENDRE

j
: ' I

I CORDONNIERS!
On demande 2 bons cordon­

niers d'expérience pour emploi 
immédiat. S’adresser • à SAM 
CARROL, Edmund stem, N. В. 
1066—2fs-4s. >ursuant to a power of sale con- 

ained in an Indenture *>f Mortga­
ge bearing date t!he 9th day of 

Maison dc 8 appartements si- fitly. A.D., 1923, made between 
tuée sur la 38e avenue, avec lot the said Noel F. Goudreau, and 
de 50x97 pds. à vendre à bon Nancy Goudreau his wife, 
marché. S'adresser à Jos. BLAN- of the first part, and the un­

dersigned, James Burges» & Sons, 
Limited, a company duily incorpo-

A VENDRE

CHARD, Edmundston, N. B. 
1065—2fs-4s. r

PERDU —
Kodak Browning 2a perdu en­

tre St-Léonard et Edmundston. 
Prière de re mettre* eu Bureau du * 
“Madawaska” et recevoir récom­
pense.
1071—lf-lls.

П ■

TERRE A VENDRE
Le 1er octobre, terre de 4 lots,

7y2 arpents de large sur un mil­
le de long, 28 arpents faits à la 
charrue, avec grange^-située 
le premier rang des concessions, , 
voisin de Aimé Lavoie. A trois 
milles de leglise d’Edmundston 
et de St-Basile. S'adresser à Xa­
vier CLAVETTE, St-Basile, N.

1073-~3fs-41s.B.
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BT~* ■F11 FUMEZ LE TABAC 1І “LE MADAWASKA"
В I : Paraît tou. le Jeudi.

Cousu

H.LIS0R \1 ML ■ABONNEMENT
Ftftesdar-1- m -rf--------- ll-50

_ , Canada. 6 mol» ..a-------- Ж **
1#BoSiSr—

T/abotmemetit Wt atritttitiei* I**: 

change.

■ASSURANCES«SU
Q1

Ave*FAutomobiles — Feu 
Maladie» -et Accidenta 
Plate Glasses — Etc.

«* LaCiede 
Tabac ТепеЬошре ;!représentant spécial 

— de la —
TERREBONNE, Qué.

Cultivateurs et manufactu­
riers 4e tabacs canadiens, en 
e: istence depuis 10 ans ; offrant 
é і vente grand nombre de va- 
ri étés de tabacs de qualité ex­
tra. '

ANNONCES
Petite» Чвпепсем** vendnepà 
її- louer, on deiaeadeitdtcain: 
1ère inseetion »...
Insertions subs. -

MARITIME LIFE I e
iOti «bl- Assurance іОтЯрепу » -% — 35c

Annonces commereielee passa»
gères -------------.------ 25c le pet-
Annoncée à long terme: tarif 
spécial fourni sur demande, f*

Les petites annoncer-met 
strictement payable» -dWWe* t 

Noua publions'gratai 
pour ms abonnés? les avis .de#*.,. 

І naissances, de mariage; „de lu -- .
nérafffra, etc. 1

ï=

. Pour ! détails fournie avec 
promptitude et satisfaction é- 
crivez ou téléphonez à

Coll
Avec Progrès Constant 

en affaires.
Phone 197 — Casier Postal 612 j. î.o—23j, W*’

EDMUNDSTON, N i?

2e Etage, Edifice David 1
I

-rated under and by the laws ol 
the Province of New Brunswick, 
having its head office at tne Town 
of Grand Falls in said province, 
of the second part, and registered 
in the office of the Registrar of 
Deeds in and for the County of 
Madawaska, in book “O-o” of re­
cords, on pages 502 to 50b, under 
officiai! number 23926, lefault 
having been made in the payment 
of the* moneys and interest there­
by secured.

IN WITNESS WHEREOF 
the said James Burgess & Sons,
Limited, hath hereunto caused its 
corporate seal to be affixed and 
this notice to be signed by its pro- 
per officers on its behalf, this ele- Demande ^Quelle différence y 
venth day of Ju.y, A.D., 1930. a-b-il entre un canard et un éco- 

James Burgess & Sons, lier?
Limited, (LS.)

Mortgagee.
By: James Burgess,

Its President.
І. A. Суг,

Я

LO VEE*S FORM і

ж ■qï*;
LE FAMEUX : 'flwfii: iuo

CORSET lai Xvch
1, *L" Sans baleine—avec brassière 

SANS ACIER" .
SANS BALEINE 
SANS AGRAFES 
SANS LACETS 
LAVABLE 

Assis ou debout, penchée, 
comme vous le voulez,, le Cor­
set “Lovers-Form”, donne une 
glorieuse Liberté d'action—reste 
toujours en place et l’ajuste 
bien.

eV ■A*’es 7
H 4

F Jeunes comme vieux 
ne (rouvealpas mieux m

F*»
ril
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| : IM. LES SECRETAIRES 

D’ECOLES
À VENDRE — Formules pour 
a' is de taxe d’école, 50c le 100. 
S adresser ah Bureau du “M».1 
d waska”, casier 159, Edmun- 
di ton, N.-B.

HOMMES D’AFFAIRES 
A VENDRE- — Papier і cla- 
vi graphe, à copie, rubans à 
c avigraphes, papier carbone, 
d isseursè filières, boite à fiches 
B ayons, plumes, etc. Service 
0i Librairie “Le Madawaska", 
C isler 159, Edmundeton, N.-B. 

.2: a—j.n.o.

"■*»'DEVINETTES * Kiy-
k Arcj»

■de#
№/ 1 ACHAUSSURES

Rélponse:—C’est <fue. l’éco-lier 
perd bien souvent ses plumes, et 
le canard jamais.

Demande :—Pourquoi fies gar­
çons coiffeurs se désintéressant­

es Secretary-Treasurer, ils des lampes à l’huile?
Signed, sealed and delivered Réponse:—Parce qu'ils ne peu

in the presence oi vent pas leur couper ta mèche.
Mary A. Smith.

John M. Keefe, t 
Solicitor for Mortgagee.

Large assortiment de Chaus­
sures pour hommes, dames et 
enfants comprenant les plus ré­
centes nouveautés.
i i En Vente Chez: .

monuments:.;
FUNERAIRES h

Ên granit et en marbrai—De4'* * 
mandez les prix at soyee» ■ 

la» différant» modèle*» nFRED T. LAJOIE"
Marchand Général 

EDMUNDSTON — — N.-B.Minauder, c’est se souligner.
Voiture' aiXomoMl»' èsodeine.- - 

Service.ijoue wMulee t 
Téléphone». 138-31 ’

9ins—17jt. lâche, mais la vanité mous agite 
toujours.

Les passions les plus violentes 
nous laissent quelquefois du re- L’AFFAIRE LA PLUS 

IMPORTANTE 
| DU MONDE

Coi
J.vB. COTE c

1 ENTREPRENEUR 
DE POMPES FUNEBRES" 

LICENCIE"7
TéL: 138-31 EdnnlndaWn, N.B.

A Votre Service• • •
POUR VOUS-MEME

Un plan systématique d’éco- 
ûomié vous assurant l’argent 

I aépéseairc pour les ooéasiona 
ou les circonstances impré- 
vuées;

•2.|Un bon crédit et une garantie 
collatérale convenable pour 
contracter des emprunts, mê­
me en temps de crise finan- 

,, cière.
,3- Un revenu chaque fois que, 

par suite d’invalidité, vous 
pourriez être empêché de tra­
vailler au delà de quelques 
semaines, ce revenu étant pa­
yable aussi longtemps que 
dure l'invalidité.
Un revenu pour le reste dc 
vos jours, commençant à 55, 
60, 65 ou 70 ans, suivant l’ar­
rangement fait *

0ІЯІ
P*

і
mfei

F
,

b- і ta
lod «

POURLEDEDEÜ. 4
Cartes Mortuaire» i» m 

Feuilletr Mortuaires ■>
Bouquets-Spirituelr»'» - 
Offrandes de M 

Cartes tk Sympathie» ee| * 
Cartea .de Remerciement»

pour Sympathies m
Papier A lettre à bordure 
s . a- noire.H

IXMÀBAWASOr 43
rue de l’Eglise,

Caaier l59 Edmuedaton.^g

•Щ І

.4.
Cette vignette représente le corhiMard-automobile que j’offre 

à la disposition du public et qui se distingue par caractère f. 
religieux. > ■im r

5 UN LIFE ASSURANCE 
Company of Canada 

- < anada’s Leading Life .Co. 
і as. en force: »2,400AOO,000

vsj.R. BOUCHER
Actif : $568,000,000,

G. T. KENNEDY
DIRECTEUR DE FUNERAILLES M.

):
iibreprésentant local 

EDMUNDSTON, N.-B.
F ie de VEglise — Tél. 120-21

Téléphone 86-3114, rue Canada eh
EDMUNDSTON, N.-B.

bien les minutes étaient précien- homme se jetait sur lui, levait un 
ses, poussa Du Calvet vers l’es- poignard à lame aiguff et étince- 
calier. Mais lui, faible, tibulant, lartte et par cinq fois enfonçait™, 
ne pouvait à peine marcher. Le pkmgeait comme avec une sorte 
jeune homme l’aida à monter. de і furie sauvoge l'arme dans la

L’instant d’après ils étaient poitrine du jeune homme. .. Saint- 
dans la chambre à coucher de Vâllier poussa un rugissement 
Foxham, et Saint-Vallier, en sou - sourd, gigota terriblement du- 
pirant avec un grand allégement, rant une minute, puis il demeura 
laissa retomber la trappe. inanimé.

Puis il se dirigea vers la porte Alors roxham se releva, avec 
qui ouvrait sur le living.raom' en son arme sanglante à la main, li- 
disant à Du Calvet: vidie, mais triomphant et murmu-

—-Suivez-moi ! rant :
Mais alors il tressaillit.... il ve­

nait de remanquer, par la porte 
qu'il avait laissé entr’ouverte, 
qu’il n’a avait plus-de lumière 
dans le living-room.

Il ouvrit brusquement la porte 
en élevant sa lanterne.... Mais au 
même moment" une voix bien con- de 
nue> dc Saint-Vallier rugissait cet 
ordre;

—Feu!
Cinq.... dix,... vingt» coups de 

feu retentirent, des éclaira jailli­
rent de tous côtés, des balles ri­
cochèrent contre les murs, une é- 
paisse fumée de poudre emplit 
la chambre.

.Mais ni Saint-Vallier ni Du 
Calvet n’avaient été. atteints par 
les balles!

—En avant Du Calvet! rugit 
Saint-Vallier en prenant ses pis­
tolets.... faisons-nous un cremin 
au travers de tes maudits!
„Dans la fumée qui s'évaporait 
déjà Saint-Vallier distingua des 
ombres humaines devant lui. A 
tout hasard il déchargea ses deux 
pistolets, et se rua tête baissé» ..:

Mais un choc violent dans sa

Louis Du Calvet, Foxham, par 
prudence, aurait transféré 
prisonnier dans un autre cachot 
et en un autre endroit de la ville.

I! repoussa avec rage la porté 
du cachot vifle et passa à la se­
conde porte.

Cette porte s’orivrit plus dif­
ficilement. et l’ont eût dit qu’elle 
était rouillée.

Saint-Vallier commençait de 
perdre tout espoir. .. mai і il fris­
sonna de joie lorsque la lumière 
de la lanterne lui fit vm- une sil­
houette humaine couchée sur un 
tas de paille humide.

11 entra et regairda un mo­
ment cet homme qu’il eut peine à 
reconnaître: celait le fantôme de 
Du Calvet.... c’était un squelette!

Saint-Vallier le toucha an front, 
et il pensait toucher un cadavre!-

Du Calvet ouvrit des yeux é- 
tonnés et souleva sa tête.

—Monsieur Du Calvet, murmu 
ra Saint-Vallier, je vous apporte 
enfin la liberté!.

Du Calvet se dressa dans ni 
bond, saisit le jeune homme dans 
ses bras et balbutia :

—Ohl mon ami,., mon ami...
Vous êtes donc un ange'envoyé 
par Dieu!

—Monsieur, interrompit Saint- 
Vallier, noiir n’avons pas une se­
conde à perdre_ venez! Un na­
vire à moi, à bord duquel vous 
attend déjà votre fils, va veus 
transporter loin de ces lieux * t- 
dits., loin des cachots d’Hi’ci- 
mand ! Venez....

—Mon fils! avez-vous dit, mon­
sieur?,... s'écria Du Calvet chan­
celant et presqud fou de joie.

—Oui, oui, venez I poitrine l’envoya rouler à trot» —H faut faite disparaître ce certain.
>-Et Saint-Vallier, sachant corn- pas de là, et au même instant en -cadavret,. Attendez! .ajouta-t-il "

au moment où des anUaMraUaientmn 
soulever le corps-de SainS-ValHer.

Foxham. s’était repri sa réflé-, 
chir, il avait une idée, uni.idée' 
qui le faisait sout ire étrangement 
.... cruellement: Mais, cependant; 
sa pensée te ramenait tna%afr-4in : - 
à 1a citerne des'jésuhezdi"

Foxham - commençaifc ià 
à la magiel Oui.,., il fallait.que.ee 
Saint-Vallier fût sorcier L...

Mais n'importe : sorcier ou 
non, il y avait 14 un cadavre.,..un 
vrai cadavre celur-làt... et, il1 n'y 
avait plus de doute"possible; ce 
cadavre était celui i de Saint-Val-ir 
lier!

il travailla longtemps la sueur au 
front.

v; ■

—-Diable! murmu:a-t-il à la 
fin, voici un cadenas tbmptiqué !

II prit sa lanterne et examina 
le second cadenas, il paraissui- de 
même fabrique.

Comme s’il eût été découragé, il 
se mit à promener la lumière de 
sa lanterne autour de lui, et com­
me s’il eût cerché un outil quel­
conque pour briser lecadena-i.Les 
rayons de la lanterne firent bril­
ler un objet au plafond. Saint- 
Vailier leva la tête et aperçut ac­
crochée à une solie, une clef. Il 
sourit, prit la clef, l’examina et 
pensa :

—Il n’y a aucun doute que cet­
te clef sert à ouvrir ces cadenas, 
et c’est une précaution du gar­
dien qui, pour ne pas s’exposer à 
la perdre, la laisse accrochée à ce 
clou.

croire—ir

\
-j—Oui e,et homme avait der"- 

déiirent le diable dans le ventre! 
Mais cette fois je veux être écor­
che vif, si ce damné Saint-'Vallier 
h’eàt pas mort pour tout de bon !

Quant à Du Calvet, il n’était 
paq revenu ni de son horreur ni 

épodvante, qu’il était sai­
si it emporté de nouveau à son

і
Foxham ricana sourdement, ,
Puis il appel», quatre ïe ses 

hommes, les attira à l’écart et dit 
à voix basse :

—Vous allez prendre'te cada­
vre, le changer, sur cnn brancard,-■ 
puis vous vous dirigerez à la hau­
te-ville et vous irez le déposer 'le­
vant la, porte de Dertnontel. Te­
nez! prêtiez ceci!

Et Foxham mit dan» leurs- 
mains une lourde bourse.

Fuisr # ordonna auxuaotMg sol­
dats de se retirer.

Quelques instant* après, le ca­
davre de Saint-Vallier étair-etn— 
porté 4 1a haute-ville.
Et roxham ricanait en

it.
Fendant vingt minutes Foxham. 

et Ses soldats demeurèrent immo 
bilês autour du cadavre de Saint 
Valüer. Foxhaim n’avait pas aban­
donné -on poignard, tiret à frap- 
peq qu’il était encore si seulement 
le èadavre à ses pieds eût remué 
le jnoin Irement.

Puis il poussa du pied ce cadz-

11 alla de suite au premier ca­
chot et introduisit la clef dans !e 
cadenas. Mais avant de tourne 
il écouta. 9Aucun bruit 
de l’intérieur dc ce cachot 
plus que de l'autre.

Saint-Vallier fit jouer la clef, 
retira le cadenas et tira à lui 
porte-massive et très lourde qui 
grinça lugubrement dans ses 
gonds.

Pâle et agité tout à coup, il 
projeta les rayons de sa lanterne 
dans le cachot.... il était vide!

Saint-Vallier tressaillit violem­
ment.

—Oh! se dit-il, est-ce que Du 
.Calvet aurait été de 
changé de cachot?

Il frémit à la pensée que peut- 
être, après qu’il eût emporté

AXât-%Г,
m ' . ■ne vena-.;

pas Ш • <
' 4

une
Imvrg et dit :

-rC’est bien fini....
Et il ajouta, comme s’il se fût 

parlé à lui-même : •
—Maif comment a-t-il pu faire 

pour se tirer hors de la ctterae, à. 
moitié mort qu’il était, me dépas­
ser et arriver Ici avant moi!....

Les sourcils froncés, il médita. 
Puis hochant la tête, il regarda 
ses hommes |utour de lui et dit :

:
K m-°h ! *i elfe ** ’SMahn^Tje

sera» toujours bien vengé I 
Il pensait à Louise-Barmontel 

XIII
L’APPARITION 

Saint-Vallier avait été dépcèé 
devant la porte de M. Darmentek 
et laissé pour mort. MoW„ Cer-- 
tes/-cette fois Foxham «a fétair*
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ALFRED B. PELLETIERSSL
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STATUAIRE
Manufacturier de Monuments 

et d’Epitaphes de toutes 
sortes.
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27— (Suite) de de peur.
Alors les compagnons de Saint 

Vallier, qui avaient bâillonné et 
ligoté le premier factionnaire, 
s’approchèrent.

—Celui-ci, *mainrtenant! dit-il. 
Ah! diable, nous allons manquer 
de cordes! Mainteuez-le, ajouta- 
t-il.

—Attention! s&uffla-t-il à ses 
deux compagnons.i.:

Il frappa rudement dans la por-
; •' л\te.

—Qui va là!? demanda en an­
glais une voix à l’intérieur, mais 
une voix inconnue à Saint-Val­
lier. .K A l’aide de son poignard il 

coupa des lisières dlétoffe dans 
son manteau et en bâillonna et lia 
solidement le factionnaire.

—Et de quatre! dit-il. AllonsI 
Je pense maintenant que je vais 
pouvoir travailler en paix.

Il ehjoigna à ses compagnons 
de faire le guet et il pénétra dans 
la chambre à cnucher de Foxham. 
Il rit la trappe, l’ouvrit et hardi­
ment descendit à la cave.

Il Se trouva bientôt devant 
deux cachots faits de grosses 
pierres et fermés par des portes 
de fer solide" e‘ cadenassées.

Il examina durant un moment 
le cadenas du premier cachot,puis 
il tira d’une poche de 
un petit poinçon qu'il introduisit 
dans le trou destiné à la clef. 11 
tourna le poinçon en tous sens:..

Celui-ci ne répondit pas. Et 
comme rien ne bougeait, il frap­
pa encore.

Cette fois il entendit zun pas 
s’approcher de la porte, puis cet­
te porte fut ouverte. Dans l’en- 
tre-bâWement un soldat apparat 

Saint-Vallier sauta dessus et le
renversa.

—Ligotez ! commanda-t-il à ses 
hommes.

Ceux-ci s'empressèrent d’exé­
cuter l'ordre.

Mais l’autre fonctionnaire jeta 
un cri d’alarme.

Saint-Vallier bondit jusqu’À 
lui et, lui mettant un poignard 
sur la gorge, dit à voix ardente 
et basse:

—Si tu cries encore, je te tue I 
Le pâtivre diable devint IM­
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[Dry CleaningP

©
LES DEUX 
SERVITEURS
Votre téléphone et notre ser­
vice de nettoyage à sec—les 
d<iux sont toujours prêts à 
vous servir. Le premier est 
toujours à votre portée pour 
demander notre aide pour le 
nettoyage de vos vêtements 
lavables; le second répondra 
par notre voiture rapide qui 
ira prendre vos vêtements et 
.vous les retournera d’une pro­
preté immaculée.

Téléphone 32-21
Collection et livraison dans tou­

tes les parties de la ville.

R.-H. RICHARDS
27. rue de l’Eglise 

EDMUNDSTON, N.-B.

us crans mum»
Grand' Roman Canadien Inédit

Par JEAN FÉRON
Tous droits réservés, 1925, par Edouard Garanti, 152, Ste- 

Elisabeth, Motnréal, P.Q._ où l’on peut se procu-er ces 
volume* *u prix de 2S’ sous, par la poste 30 sous.

PFNFORCES
DUNLOP
PNEUS CQRDES-CABLLIL

Un Ma ditf

ToejtntoUn manufacturier 
(nom ear demande) 
en service pendant cinq" ans 

-Pneu Cordt-Câbla DUNLOP. Il 
ajoute!

“J'ai toujour, eu portait»

lu’llaeu

Viedee «MltMlieMMit per I* msrahandi DUHLOT
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